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Annexe 1 : Agents concernés par la demande et 
compétences.  
 
Afin d’éviter la mise à jour perpétuelle d’une liste nominative qui change au grès des départs, nous 
demandons une dérogation pour l’ensemble des agents des services suivants : 

- Direction régionale Grand Est 
- Service départemental des Ardennes 
- Service départemental de la Marne  
- Service départemental de l’Aube  
- Service départemental de la Haute-Marne  
- Service départemental de la Meuse  
- Service départemental de la Moselle  
- Service départemental de la Meurthe et Moselle  
- Service départemental des Vosges 
- Service départemental du Bas-Rhin 
- Service départemental du Haut-Rin 

 
 

 



Tous les agents OFB listés sont des agents historiquement issus de l’Agence Française pour la 

Biodiversité et de l’Office National de la Chasse et de la Faune Sauvage. Ils réalisent des 

missions techniques de terrain ayant trait aux milieux naturels et aux différentes espèces 

qu’ils y rencontrent (police de l’environnement, inventaires faunistiques, etc…). Ils ont de ce 

fait suivi une formation lors de leur prise de poste comprenant des enseignements 

théoriques et pratiques sur l’écologie aquatique et terrestre, notamment en ce qui concerne 

la biologie et la réglementation des espèces protégées. 

Par ailleurs, des formations continues nationales, ainsi que des journées techniques 

régionales, sont ponctuellement suivies par les agents tout au long de leur carrière. Ces 

formations sont notamment spécifiques aux amphibiens, aux odonates, ou aux mollusques, 

comme le montre l’exemple de programme de formations ci‐dessous : 

 

 

 
 
 

florent.lamand
Rectangle 

florent.lamand
Rectangle 



PARAMETRES POUR L’EVALUATION DE LA QUALITE DES MILIEUX  
ET CADRE REGLEMENTAIRE 
 
MOLLUSQUES AQUATIQUES – connaître et déterminer les espèces,  
les utiliser dans la réglementation et évaluer la qualité des eaux. 
 
 
 
Objectif 
Acquérir une connaissance théorique et pratique sur la biologie et l'écologie des 
mollusques aquatiques. Connaître les différents statuts de protection. Caractériser le 
milieu et les habitats des espèces protégées. Savoir rechercher prélever et identifier 
ces espèces et prendre en compte les aspects réglementaires. 
 
Contenu 

- Les mollusques dans la Directive Habitats ; 
- Mollusques et bon état écologique (DCE) ; 
- Les mollusques comme outil réglementaire  
- Les statuts de protection et de conservation des espèces ; 
- Systématique, détermination des espèces ; 
- Description morphologique et biologie générale ; 
- Description des espèces protégées en France, détermination des adultes et 

glochidies (utilisation des clés et guides de détermination), biologie, répartition 
et situation actuelle ; 

- Prise en compte des mollusques dans les études d'impact ; 
- Intérêt des mollusques en écotoxicologie ; 
- Evaluation de la qualité des eaux et polluo-sensibilité de certaines espèces ; 
- Les mollusques aquatiques invasifs : quel danger pour les écosystèmes et la 

biodiversité? 
 
Objectifs intermédiaires 

- connaître les principales notions en biologie et écologie générale ; 
- savoir reconnaître les espèces protégées et leurs habitats ; 
- connaître la réglementation et les différents statuts de protection ; 
- utiliser la réglementation comme outil de protection des milieux et des 

espèces prioritaires ; 
- connaître les annexes de la Dir. Habitats concernés par les mollusques et les 

conséquences sur la conservation des espèces et des habitats ; 
- se perfectionner dans l’identification des espèces, notamment les espèces 

patrimoniales, à partir des guides et clés de détermination ; 
- Connaître l'utilité des mollusques en écotoxicologie et leur rôle dans la 

prévention des risques sanitaires ; 
- Connaître un embranchement dont la richesse en biodiversité est très 

menacée. 
 

 
Public 
Tout public. 
 
1 session de 4 jours d’enseignement 
23 au 27 mars à Metz (code 09TB0310N3) 
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ANNEXE 2 : LISTE DES TAXONS CONCERNÉS, TYPES D’OPÉRATIONS ENVISAGÉES ET MODALITÉS DE 
CAPTURE 

 
 
 
 
Les espèces concernées par la présente demande de dérogation sont celles inféodées aux milieux aquatiques qui peuvent être rencontrées dans le cadre de nos 
missions, à savoir : 
 

- Mollusques :  

o Gastéropodes 

Anisus vorticulus. 

Bythinella viridis (Poiret, 1801). 

o Bivalves 

Margaritifera margaritifera, la moule perlière,  

Unio  crassus, la mulette épaisse et  

Margaritifera auricularia, la grande Mulette. 

Des individus de ces espèces peuvent faire l’objet de capture/relâché immédiat sur place pour déterminer l’espèce dans le cadre de nos missions :  

- lors de la réalisation d’avis techniques dans le cadre de dossiers en lien avec le Code de l’environnement. Dès que possible, nous nous rendons sur 
site avant les travaux afin d’observer la présence éventuelle d’espèces animales protégées. 

- lors de contrôles de police judiciaire liés à des constats d’infractions de travaux en cours d’eau ainsi que de destruction d’espèces protégées. 

- lors de missions d’acquisition de connaissances qui sont réalisées dans le but d’étudier la répartition des mollusques.  

- lors du suivi de travaux autorisés ou de mesures compensatoires liés aux mollusques (exemple : pêches de sauvetage et déplacements de 
mollusques, etc…). 

- à la faveur de missions diverses de connaissances, de police ou d’appui aux politiques de l’eau où des mollusques sont amenés à être contactés par 
hasard et où la donnée de leur présence est relevée. 



Lors de ces missions, un dérangement temporaire peut avoir lieu du fait de la recherche et de la capture pour détermination (également en période de 
reproduction).  

Les détections se font de façon visuelle à l’aide de bathyscopes (ou aquascopes) et les prélèvements se font à la main ou à l’aide de telliniers (râteaux avec filet 
pour la capture de mollusques) lorsque la profondeur est trop importante.  

 

- Amphibiens :  

Triturus cristatus Triton crêté, 

Triturus marmoratus Triton marbré, 

Triturus x blasii Triton de Blasius, 

Lissotriton helveticus Triton palmé, 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué, 

Ichtyosaura alpestris Triton alpestre, 

Salamandra salamandra Salamandre tachetée, 

Bombina variegata Sonneur à ventre jaune, 

Bombina bombina Sonneur à ventre de feu, 

Alytes obstetricans Crapaud accoucheur, 

Pelodytes punctatus Pélodyte ponctué, 

Pelobates fuscus Pélobate brun, 

Hyla arborea Rainette verte, 

Bufotes viridis Crapaud vert, 

Epidalea calamita Crapaud calamite, 

Bufo bufo Crapaud commun, 

Rana dalmatina Grenouille agile, 

Rana arvalis Grenouille des champs, 

Rana temporaria Grenouille rousse, 



Pelophylax sp. Toutes les Grenouilles vertes du complexe d’espèces Pelophylax (exemple : Grenouille commune, Grenouille rieuse, Grenouille de Lessona, 
etc…) 

Des individus de ces espèces peuvent faire l’objet de capture/relâché immédiat sur place pour déterminer l’espèce dans le cadre de nos missions :  

- lors de la réalisation d’avis techniques dans le cadre de dossiers en lien avec le Code de l’environnement. Dès que possible, nous nous rendons sur 
site avant les travaux afin d’observer la présence éventuelle d’espèces animales protégées, de jour ou de nuit. 

- lors de contrôles de police judiciaire liés à des constats d’infractions de travaux en cours d’eau ou en milieux humides ainsi que de destruction 
d’espèces protégées. 

- lors de missions de police de la nature préventive (surveillance des milieux et information des propriétaires et exploitants des milieux de la 
présence des espèces dans le cadre de plans nationaux ou régionaux d’actions), notamment sur les réseaux de mares et les milieux patrimoniaux à 
amphibiens connus du grand public. 

- lors du suivi de travaux autorisés ou de mesures compensatoires liés aux amphibiens (exemple : mares LGV Est et GRT Gaz, etc…). 

- à la faveur de missions diverses de connaissances, de police ou d’appui aux politiques de l’eau où des amphibiens sont amenés à être contactés par 
hasard et où la donnée de leur présence est relevée. 

Lors de ces missions, un dérangement temporaire peut avoir lieu du fait de la recherche nocturne d’individus à la lampe en période de repos ou de 
reproduction.  

Ces captures sont réalisées selon l’opportunité à la main (adultes) ou à l’aide d’une épuisette (larve et adultes), le matériel étant désinfecté entre chaque site 
prospecté (cf. annexe 3). 

 

- Insectes : 
o ODONATES 

Gomphus graslinii, gomphe à cercoïdes fourchus ; 

Leucorrhinia albifrons, leucorrhine à front blanc ; 

Leucorrhinia caudalis, leucorrhine à large queue ; 

Leucorrhinia pectoralis, leucorrhine à gros thorax ; 

Ophiogomphus cecilia, gomphe serpentin ; 

Oxygastra curtisii, cordulie à corps fin ; 



Stylurus [Gomphus] flavipes, gomphe à pattes jaunes ; 

Sympecma [braueri] paedisca, leste enfant ; 

Coenagrion mercuriale, agrion de Mercure ; 

Chrysocarabus auronitens spp. Subfestivus, carabe à reflet d’or. 

 
o COLÉOPTÈRES 

Bolbelasmus unicornis, bolbelasme à une corne ; 

Carabus variolosus, carabe noduleux (synonyme : Carabus nodulosus) ; 

Cerambyx cerdo, grand capricorne ; 

Cucujus cinnaberinus, cucujus vermillon ; 

Osmoderma eremita, barbot ou pique-prune ; 

Rosalia alpina, rosalie des Alpes. 

  
o LÉPIDOPTÈRES 

Coenonympha hero, mélibée ; 

Coenonympha oedipus, fadet des laîches ou oedipe ; 

Eriogaster catax, laineuse du prunellier ; 

Euphydryas [Hypodryas] maturna, damier du frêne ; 

Helleia [Lycaena] helle, cuivré de la bistorte ; 

Hyles hippophaes, sphinx de l’argousier ; 

Lopinga achine, bacchante ; 

Maculinea arion, azuré du serpolet ; 



Maculinea nausithous, azuré des paluds ; 

Maculinea telejus, azuré de la sanguisorbe ; 

Parnassius apollo, apollon ; 

Parnassius mnemosyne, semi-apollon ; 

Proserpinus proserpina, sphinx de l’épilobe ; 

Thersamolycaena [Lycaena] dispar, cuivré des marais ; 

 Boloria aquilonaris, nacré de la canneberge ; 

Coenonympha tullia, daphnis ou fadet des tourbières ; 

Colias palaeno, solitaire ; 

Euphydryas [Eurodryas] aurinia, damier de la succise ; 

Maculinea alcon, protée ou azuré des mouillères ; 

Pericallia matronula, matrone ou écaille brune ; 

Proclossiana eunomia, nacré de la bistorte. 

 

De la même manière que pour les amphibiens, les individus de ces espèces peuvent faire l’objet de capture/relâché immédiat sur place pour déterminer 
l’espèce dans le cadre de nos missions :  

- lors de la réalisation d’avis techniques dans le cadre de dossiers en lien avec le Code de l’environnement. Dès que possible, nous nous rendons sur 
site avant les travaux afin d’observer la présence éventuelle d’espèces animales protégées, de jour ou de nuit. 

- lors de contrôles de police judiciaire liés à des constats d’infractions de travaux en cours d’eau ou en milieux humides ainsi que de destruction 
d’espèces protégées. 

- lors de missions de police de la nature préventive (surveillance des milieux et information des propriétaires et exploitants des milieux de la 
présence des espèces dans le cadre de plans nationaux ou régionaux d’actions), notamment sur les réseaux de mares et les milieux patrimoniaux à 
amphibiens connus du grand public. 

- lors du suivi de travaux autorisés ou de mesures compensatoires liés aux insectes (exemple : mares LGV Est et GRT Gaz, etc…). 



- à la faveur de missions diverses de connaissances, de police ou d’appui aux politiques de l’eau où des insectes sont amenés à être contactés par 
hasard et où la donnée de leur présence est relevée. 

Lors de ces missions, un dérangement temporaire peut avoir lieu du fait de la recherche nocturne d’individus à la lampe en période de repos ou de 
reproduction.  

Ces captures sont réalisées selon l’opportunité à la main ou à l’aide d’un filet adapté (adultes) ou à l’aide d’une épuisette (larve et adultes), cette dernière étant 
désinfectée entre chaque site prospecté (cf. annexe 3). 

 

Exemple de cartographie réalisée dans le cadre des opérations d’inventaire de la biodiversité 

 

 

Exemple d’enquête judiciaire sur la destruction d’espèces et d’habitats d’espèces protégées : 
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ANNEXE 3 : PROTOCOLE D’HYGIENE POUR LA CAPTURE ET LA 
MANIPULATION D’INDIVIDUS D’AMPHIBIEN  

Pour réduire les risques de dissémination d’agents infectieux et parasitaires chez les amphibiens nous appliquons le 
protocole d’hygiène suivant. 

Avant chaque opération le matériel utilisé, ainsi que les vêtements en contact avec l’eau sont nettoyés en suivant au 
moins l’un des protocoles décrit sur la fiche réflexe de notre établissement (voir ci-dessous). 

Cette opération est renouvelée à chaque changement de site.  

Pour les amphibiens il s’agit d’une zone à l’intérieur de laquelle les individus sont isolés géographiquement des 
populations alentours : mare, cours d’eau, fossé, boisement…).  

En cas de manipulation à main nue d’un individu, les agents se désinfectent les mains à l’aide d’une solution 
hydroalcoolique, puis les rincent à l’eau claire à distance des  milieux aquatiques. 

 



ANNEXE 4 :  
COMPTE RENDU DES OPERATIONS 

 
La Direction Régionale Grand Est de l’OFB tient des bases de données cartographiques pour 

les mollusques, les amphibiens et les odonates. Ces bases de données se présentent sous la 

forme de couches SIG (format shape, référentiel Lambert 93) et regroupe les différentes 

observations réalisées par les agents. Un outil interne, OISON, permet la saisie, la 

bancarisation et l’exportation de ses données. 

 

Les informations qui y sont renseignées à minima sont les suivantes :  

- Commune, 

- Type de milieu, 

- Nom du milieu, 

- Date d’observation, 

- Nom de l’espèce, 

- Cadre de l’observation : type d’opération, 

- Commentaires, 

- Localisation X/Y de l’observation. 

 

Pour les opérations à venir, le même type de bancarisation est prévu et sera fourni. 

 

 

 

 

 

Pages suivantes : 

Exemple de compte-rendu d’opérations sur les amphibiens, réalisé et transmis, notamment, 

au service biodiversité de la DREAL Grand Est : 

extraits du rapport Bilan 2016-2018 Opérations de connaissances et de police préventive 

pour la protection des mares du Bischwald / Mathieu KEYSER AFB - DRGE- juin 2019 
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Opérations de connaissance 

et de police préventive 

pour la protection des mares du Bischwald 
Bilan 2016-2018  
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III. Bilan chiffré général des inventaires 2016-2018 

 

 
Mares de milieux ouverts inventoriées et prospectées  

de 2016 à 2018 dans la Plaine du Bischwald  
Sources : Données AFB-PRAM/Scan 25 IGN 

 

Etat d’avancement : Inventaire terminé.  
 

Contexte : Plan de contrôle / PRAM. Suite à comblement de plusieurs mares. 

 

Nombre de mares inventoriées et prospectées :  161  

- dont 105 avec Triton crêté et/ou Rainette verte 

- dont 88 avec au moins une altération écologique 

Nombre de communes impliquées et informées :  13 
 

Nombre de courriers préfectoraux envoyés aux propriétaires ou exploitants :  118 
 

Mobilisation en H/J pour les missions terrain : 

H/J AFB DDT57 DREAL CEN 
Lorraine 

PNR 
Lorraine 

2016 17 7 - - - 
2017 18 5 3 3 - 
2018 15 6 4 5 1 
Total 50 18 7 8 1 
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Carte de répartition des observations de Rainette verte et de Triton crêté permettant une 

protection maximale des mares (espèces classées à l’article 2 de l’arrêté du 19 novembre 2007).  
Sources : Données AFB-PRAM/Scan 25 IGN 

 

 

Observations : 

 
- 105 mares sur 161 abritent au moins une des deux espèces et bénéficient donc d’une 

protection maximale au regard de l’article 2 de l’arrêté du 19 novembre 2007.  

 

- Le Triton crêté est principalement présent dans les zones de prairies en Natura 2000 

et ZNIEFF de type I. Ces zones semblent correspondre aux axes d’écoulement de 

l’étang du Bischwald et de ses émissaires, ainsi que de la Nied (bas topographiques 

qui sont sans doute les terrains les plus humides et les moins faciles à mettre en 

culture). 

 

- La Rainette verte présente une répartition plus large sur l’ensemble de la plaine, 

avec tout de même un noyau de population bien plus important dans la partie Est du 

réseau (mares dans l’axe d’écoulement de la Nied et du sud de l’ancienne base 

aérienne). 
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V. Répartition multi-espèces autour de l’étang du Bischwald et zoom 

sur la zone la plus riche à l’amont de l’étang.  

 

 
Sources :Données AFB-PRAM/Scan25 IGN/Géoportail 

 

Observations :  

La zone la plus dense en mares et la plus riche en espèces correspond à une zone de 

prairies paturées et de fauche en amont de l’étang du Bischwald. 
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